
RAPPORT 

, , ' 
SUR LES TRAVAUX EXECUTES A KARNAK 

DU 25 SEPTEJIBRE AU 31 OCTOBHE 1901 

l'AR 

l\1. GEOUGES LEGU AIN 

INS I'ECTEUII-DESSJNATEU II DU MUSÉE DE GIZÉII. 

A la suite de la décision p rise par le Comité d'Archéologie en sa séance du 5 juin 

1901, la reprise des travaux dans la Salle hypostyle s'est trouvée forcément repol"lée 

au moment oit les ea ux d' infillration se seraient retirées définitivement des sous-sol de 

celle salle, c'est-à-dire au mois d'avril190 2. Je résolus donc de consac•·e•· la plus flTande 

partie de la campagne d'hiver 1901-1902 à terminer , autant que possible , la clôlm·e du 

temple d'Ammon el à répm·er cm·Laines parties de cc temple qui sont menacées d'une ruine 

1wochaine. En conséquence, un certain nombre de poutJ·es de fer furent préparées pen­

dant les mois d'été, puis expédiées à Km·nak , q tti sont destinées à consolider des archi­

traves, des linteaux de p01·te cl des dalles de toiture fendues; la mise en place en 

commencera vers la fin de décembre. Pom· le inomcnt , l'eff01·t principal s'es t porté sur la 

par tie faible de noire système de clôtm·e du 1emple, c'est-à-dire , sm· la région qui 

s'étend de la Salle hypostyle el du sanctuaire de g ranit an demier pylône _d'Hm·rnhabi. 

Les inslruclions que j 'avais données à M. Legmin luilaissaientle choix , dans cel espace, 

enh·e trois points d'attaque : le dernier pylône d'Hm·mhabi dont la p01·le s'éc•·oula pm·­

liellemenl en 1898, le petit temple d'Amenôlhès Il et III ainsi que la cout· (]Ui lui 

fait face enh·e les deux pylônes, enfin, le grand cham p de décombres qni sépare le 

sept ième pylône du mur de Hamsès Il. Des sondages exécutés à plusieurs reprises, de 

1883 à 1886, sous di ver·s prétextes , m'ava ient révélé l'existence en ces cndt·oits de co­

losses renversés sous plusieurs mèlr·es de décomb1·es, mais, je n'avais pu les dégaffer 

faute d'argent. La vue des lieux m'avait p•·ouvé, dans mes denx inspections de 1900 

et 1 go 1, que les trois sites étaient demeurés tels que je les avais laissés en 1886 , el que 

les fouill es clandestines les avaient respectés ; de plus , la tentative de l'an dernier m'ava it 

confirmé dans l'espoir de t1·ouver des momtments importants pm-toul où je ferais mettre 

les ouvriers. Je donnai à M. Legt·ain l'aulol'isation de commence•· sa campagne sm· celui 

de ces points qui lui pal'aill·ait de l'accès le plus fac ile à la fin 1le septembl'e, insistant 

seulement po:u· IJHÏI déhulùl pal' le ll'o is ièm~ ti cs sites inllii[U és plus haut , si l'état des 
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inli!Lt·ations le lui permellail. C'était là que nous avions la meillem·e chance de faire les 
plus belles découvertes, toul en dég·affeanlle mm· antique qui doit fermer provisoire­
ment l'enceinte réservée dans celle partie du champ des ruines. 

M. Le{;Tain choisit en effet cc point d'attaque, et le rapport qne je publie ci-joint 
montre combien cet espoir a été réalisé. - G. M. 

Monsieur le Directeur général, 

Nous sommes revenus à Kamak le 21 septembre 1 go 1, cl notre septième 

campagne a commencé le 2 5 du même mois. L'équipe sc compose, comme 

les années pt·écédentes, de Basl.:luwmtlte A bon Awad, chef de chantier, Has.çrw 

Abbati, surveillant chef, Mo!uunmed Marzott!r!t, éCI"ivain comptable, auxquels 

sont ad joints Af,ou Zcid Son~fi et Abd el Ajùl ,"~lanso ur pour les travaux, 

Afolwmmed Malmwud Grnnol pom· la comptabilité. Je n'ai emmené crue quatt·e 

portefaix, Moltmmned llnssan, Hassan Belwes, Osman Ilassaneine et Aluncd el 
Ac!tgar, me réset·vant d'appeler les autt·cs cruand la marche des tt·avaux l'exi­

gera. Ainsi encadrés, les gens de Kamak se sont remis rapidement au 

courant du labem quotidien: l'établissement de la voie ct le déchargement 

du matériel n'ont demandé que peu de joms. 

§ J. - ÉT UDJ<; l'IIÉLIMI~.\IIIE DU TEJ\1\:\L\'. 

Vos instructions me recommandaient d'établir les chantict·s cntt·c l'angle 

sud-est de la Salle hypostyle ct le septième pylône; pendant qu'ils s'ot·gani­

saient, j'étudiai le termin. Le célèbre Poème de Pcntaour couvre, on le sait, 

la face Sud de l'angle Sud-Est de la Salle hypostyle : un examen rapide mc 

montra que la reconstitution du tableau qui surmontait le Poème, tableau 

éct·oulé aujom·d'hui, était chose faisable, car, de nombreux blocs en provenant 

gisent encore au pied du mur même. Avec la méthode et les instl"Umenls dont 

nous disposons , nous poureons ani ver à les remon tet• en place. Il suffira 

d'identifiet·, a•·ùcc aux textes et aux représentations connus pat· ailleurs, 

chacun des blocs <JUi sont épm·s à la surface ou que nous rencontrerons 

enfouis dans la lcrrc. 

Plus au Sud, le long du septième pylône, au point où ~Jariel tc pacha décou­

vrit les listes des peuples vaincus par Thotmès II[, le remblai dans l'inté­

rieur de la porte du pylône atteignait plus de six mètt·cs de hauteur au­

dessus du sol primitif. Des monticules de pietTcs cassées recouvraient de gros 

blocs de aranit engagés dans le remhlai' ct dont plusicm·s étaient gnwés: 
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jadis, en eifel, il y avait là une porte de granit haule de treize mètres envi­
ron. Cependant, un mot·ceau cubique, de moyennes dimensions, alli ra mon 
attention. Il pot·tait gmvées trois lignes verticales larrres de o m. 1 4 cent. en 
beaux hiéroglyphes creux. Le texte ne disait que z::x m ~ 
très peu, mais il m'intéressa par la lm·geut· des J -.,? ~ 
lignes et par la beauté de la gmvure : j'espénlis ren- ~ -

-· l:l · ~ contret• une stèle de gmndes dimensions' el je me ::.: ---~ n =t=:=_-
pt·omis de rechet·chct• soigneusement tout ce qui /r7J l' f_ 
pom·rait appartenit· au monument que nous pou- \.,_ ~) 

vions prévoir. ~ .J\ • 1 

Ces p•·emièt·es constatations faites, le plan de campagne mc parut com­
püt·let·la série d'opét·ations que voici : 

1 o Dégaser la mm·aille de Pen tao ur, en recueil! ir les Llocs disséminés, 
les identifier ct les t·établit·, si possible, à lem· place antique; 

2° Dégager la mut·aille E~t, sm· la r1ucllc l'insct·iplion de ~ [crenplah est 

g•·avée; 
3o Dégager la face ~ot·d du septième pylône; 
4o Étudiet· la grande po t'Le de granit du même pylône; 
5o Chercbet• si, dans l'ait·e cit·consct·ite par le mm· de Pentaom·, le mm· 

de ~leren ptah, le septième pylône et le mur de l'Ouest, ne se Lrouvemient 
pas les vestiges de ce temple anlériem· à la XVIII' dynastie dont M. E. de 
Rougé, dans son ]•}tude sur le massif de Karna!., a scientifiquement établi 
l'existence, sans pou vo it· en pt·éciser l'emplacement; 

Go Enfin, me t·éféranl au passage où Marielle décltu·e que les notes prises 
par lui en pt·ésence des quall·e pylônes (VH, VIII, IX, X) ont été égarées 
et qu'il ne peut plus foumit· que des renseiguemenls incomplets sm· celle 
inLét·cssante partie de Km·nak (tl , Làcher d'mTivct· pm· de nouvelles observa­
Lions à complétet· celle malheureuse lacune dans l'œuvt·e de Marielle. 

Pm· là, se trouvera remplie la partie des insLt·uctions que vous m'aviez 
données verbalement avant votre dépal"l t10m· l'Europe, ct d'apt·ès~aquellc 
vous me recommandiez de déhlaye t• entiè1~ement jusc1u'au sol antique l'espace 
compris entre le mm· méridional de la Salle Hypostyle et le septième pylrine , 
d'emporter les décom]Jl'es hot·s de l'enceinte de la ville, ct de •·ecucillit· Lous 

' ' l MAliiETTE, Kama/;, lexlc, p. 5, nole 16. 
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les débris <lui pourmienl sct·vit· à J'econstituet• les mut•s qui bot•naient cet 

espace, ct à clore de cc côté les avancées du temple d'Amon. 

§II. Mun DU POÈME DE Pt;NrAoun. 

J'établis toul d'abot·d, entre le mur de Pentaom· et le septième pylône, une 

voie fctTéc qui, sc raccot·dant à nott·c ligne maÎtl'Csse de l'an demi cr, nous 

permit : 1 o de je let· les déblais en dehors des murailles de la ville pm· la porte de 

l'Est; 2" d'enlevct· les blocs épm·s à l'Ouest au pied du mm·, et de les déposet' 

dans le magasin que nous avons aménagé au sud du mur d'enceinte de la 

Salle Hypostyle. Avant d'êtt·e déplacés, tous ce3 blocs ont été numé1·otés et 

leur gisement indiqué sm· un plan dt'essé minutieusement en vue de notre 

travail de restauration. De plus, chaque fois que cela a été possible, j'en ai 

fait fabriquer de petites réductions en bois au 1/1 o•, sur lesquelles j'ai des­

siné les bas-reliefs qui décorent les originaux : il set·a par la suite très facile 

de rapprocher ces réductions, cl, reconstituant la mm·aille en miniature, 

d'assigner aux ot·iginaux leur place première. 

A la date du 2 7 octobt·e, nous avions en magasin pt·ovisoire une cinquan­

taine· de blocs de toutes dimensions. 

§ III. Mun m; MEnE;\I'TAH. 

Ce mUt' a été rapidement déuar,é, et nous avons établi une sorte de terre­

plein provisoire au-dessous des lisn cs de l'insct·iption de Met·enptah, de 

manière à en faciliter l'étude. Un mètre de t·cmblai environ reste à enlever, 

que nous supprimerons aussitôt que le relt·ait des caux d'infiltration nous le 

permettra : ce travail ne pourra être terminé avant les premiers jom·s de 

décembre. Il nous a fourni les deux ft·agments ci-joints des textes ljt'aVés SUl' 

ce mur : il set· a malaisé de les mettre en place, ct j'ai peu d' cspoit• de Lt·ouver 

les blocs qui manquent encore. J'ajouterai à ce propos que cct·Laincs pot·tions 

du texte , publiées pm· M. E. de Rougé dans ses !ltscl'iptions recueillies en 

J['gypte, ne sont plus visibles. Ont-elles été détmites pat• les indigènes, ou 

les blocs qui les pol'laicnt sont-ils tombés ct reparaîtront-ils quand nous 

am·ons nchevé les déblaiements? En cc qui me concet·nc, depuis sept ans que 

je travaille à Kamak, j'ai toujours vu le mur de Met·enptah dans l'état 

où il était au moment où nos travaux actuels ont commencé. Vers l'extré­

mité No1·d de l'insct·iption, j'ai rec ueilli une Qssez jolie tête en gmnit noit· 
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exécutée au double de la fp·a ndem· naturelle. Le nez, crui avait été hrisé 
jadis, fut refait dès l'antiquités. , 

Je joins ici la copie d'un f1·agment de l'inscription de Me1·enptah trouvé 
dans le remblai. Haut. o m. 8 o cent., lm·g. t m. 1 o cent. 

A la pa1·Lic supérieure de grands sianes Ba"B monh·ent que ce __ ........... _ 
fragment porte le haut de six des lignes de l'inscription. Il ést difficile de 
dire à quel point exact il pounait se replacer. 

Fragment de la stèle au sud de l'insct·iption de Merenptah, h·ouvé dans 
le J'cmblai. Haut. o m. 3 6 cent., larg. o m. ï 5 cent. 

§ IV. LISTES DES I'EliPLRS V.U NCUS. 

Les listes des peuples vaincus par Thotmès Ill ont été mises à nu par­
tiellement. L'aile Est du pylône du côté de la porte est encore cachée , à sa 
partie inférieure, par quelques pierres (rui, une fois enlevées, permettront la 
revision complète du texte publié pm· Marielle Paclta, cl revu lt deux J'CPJ'Î-
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ses pat• MJJ. Golénischeff ct l\Jaspct·o. Cc tt·avail a amené la réappm·ition 
de frarrmenls coptes de style médiocre, lions, colonnettes, fenêtt·es ajourées 
à sujets ct·uciaux et, enfin, un cercle de marbre blanc, de o m. G 1 cent. 
de diamètre, ]JI'isé en quinze ft·agments qui, rappt·ochés, forment un tout 
complet. Il avait été découpé dans une gt·ande insct·iption grecque datée, 
croyons-nous, de Tibère, et composée de tl'ois listes de citoyens associés sans 
doute pour une fondation pieuse. 

En déblayant l'aile Ouest du pylône, nous avons cu une sm·prise. Mariette, 
dans son plan de Kamak, signale à gauche ct tl dt·oite de la p01·tc de granit 
deux colosses datés de Thotmès HI, et nous avons cffecti\·ement renconll·é 
devant le montant Ouest : 

1 o Un colosse osirien de granit rose, haut de 5 mèh·es. Il porte au dos le 
protocole de Thotmès lU, au devant une ligne verticale, post-scriptum de 
Ramsès Il. La tête, <JUe nous avons rclt·ouvéc, est assez belle malgt·é son 
nez mutilé. Tout à côté d'elle, rangés en ligne, et éloignés d'un mètre du mm·, 
je rencontrai ensuite : 

2" Un colosse de gmnit rose, haut de 5 mètres, représentant Thotmès IH, 
marchant, coiffé du pschent. C'est une belle pièce, brisée en tt·ois morceaux, 
mais qu'il sera facile de remettre en place, comme celles qui pt·écèdent ct 
cp1i suivent. Le nez est légèrement endommagé. 

3° Une statue assise, anonyme, au double de la ljt'ancleur naturelle. Le 
style en est lourd ct la tête, quoicrue habilement modelée, ne me rappelle 
pas précisément une physionomie connue. La bouche est petite et les pau­
pièl'Cs, sons les yeux, présentent un gonOcment peu commun . dans les 
statues royales. Le haut du corps sera t'emis facilement sur la pm·tic infé­
ricme, qui est demeurée en place. 

4 o Une statue assise, de dimensions semblables à celles de la précédente, 

ct que cruelcrues restes de sian es semblent désirrner comme un Sebekhotep. 
Le torse sera facilement remis sur sa hase, qui été Lt·ouvée en place. 

5o Une statue debout, de dimensions semblables à celles des précéden­
tes, mais so igneusement polie et d'un beau travail. On lit, sur la ceinture, 

le cartouchc-pl'énom d'Aménophis II ( o t ft\!). Le t•oi marche, les mains 

étendues SUl' les anules de son tablier triangulaire. Le torse et la tête man­
quent, à moîns qu'on ne veui lle en rappi'Ochct· : 
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il" Une tête el un tot·sc de beau h·avail que j'ai mis au jour à même le 

remblai, à cinq mèh·es plus au Nord. 
7" A un mètre au nord de la statue n" 5 , ct la tête enfoncée dans le 

sol, nous avons retiré de la houe une jolie statue d'Aménophis II de 
gt·andeur natm·elle. Les jambes ont dispal'U, mais le torse est intact; le 
nez a été brisé dans les temps anciens. Le claft, ainsi que celui de toutes 
les statues entassées dans cet cndt·oit, ffa t'dc encore des LI·aces considé­
rables de peintmc jaune <Jui semblent de la dot·ure décomposée; les lèvres, 
som·iantes, étaient teintées de rouge. La facture de l'ensemble est élégante 
ct le poli parfait : c'est un hon morceau de li usée, qu'il serait pourtant 
intéressant de rcmellre à sa place antique si nous pat·venons à la reLI·ouvet·. 

so Un mauvais ft·agment de statue, représentant un scribe agenouillé et 
portant la rohe plissée à la mode de son temps. 

!)0 La tête d'un colosse de fji'an it rose, coiffée de la couronne blanche. 
Elle a été tt·ouvée tl dix mètres environ au nonl du septième pylône, et 
elle ressemble tl celle du prcmiet· colosse. 

1 o" Dans l'axe de la porte, j'avais observé des m·ascments de mm·s cp1i 
m'avaient fait espérer, un moment, la découverte du temple antét·iem tt 
la XVIIIe cl ynastie. Mon illusion fut courte : vét·ificaLion faite, il n'y avait 
là c1u'un mm de date plus récente, bâti en pieiTes antiques arrachées aux 
monuments voisins et entremêlées de bt·iques rouaes. Les fondations en 
étaient <1 deux mètres au-dessus du sol pt·imitif, et c'est sous elles que, le 
:d1 octobre au soir, je renconlt·ai, couché de l'Est à l'Ouest, et le nez en 
tetTe, un nouveau colosse semblable au colosse n" 2 . Les jambes sont cou­
pées au-dessous du genou. Le nez et le haut de la couronne blanche sont 
un peu endommagés, mais, malgré ces mutilations, la statue est une des 
plus belles qui soient sorties des mains des m'listes thébains de la xvmc 
dynastie. La facture en est lm· ac et souple à la fois, tandis (lue des minu­
ties dans les plis de la shen ti ct le détail de la ccintm·e, où est gmvé le 
cartouche de Thotmès III, montrent une maitrise manuelle vraiment remar­
quable. Ramsès J<r a fait gt·uver ses cm-touches sm· les épaules . 

1 1 o Les piel'l'es qui composaient celte construction récente p01·Laient 
quelques bas-reliefs curieux, entre autres : un intéressant pot· trait d'un Psa­
métik; un ft·agmentmonlt·ant un homme timnt un tmineau sm· lequel se tient 
un hippopotame; deux fraaments de textes t·cliaicux rl'•~poc1uc romaine. Des 
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mot·ceaux de bas-reliefs provenant d'une chapelle funét·ait·e de la XVIII" 

dynastie, et d'autres. L'énumét·ation détaillée des ces menus fmgmentsferait 

lonauem dans ce rapport sommaire. 

1 2° La moitié d'une stèle d'Aménophis III qui était dressée contre le 

pylône et qui nage encore en pleine boue; 

t3° Un colosse qui était encastré dans une sorte de dallage ct sm· le dos 

duquel on lit la lél~ende : l'~~ lt 1. fl S2....::.:... \.. :j: - ~ ~ ( 0 n :j: ~ 1_0 (î n <~") o ~ :s~ ........ I'T ... t"e!!nt1 1 1.-..-. l't ~ l',__._ 

~ =~~~~~~·J'ai beau chercher dans le Livre de.~ Rois, je ne trouve 

pas cet Ousit·tasen là. 

tU0 Une belle, tt·ès belle statue d'Aménophis, fils de Ha pou, en granit 

noir, intacte, sauf le nez qui avait été bt·isé puis retouché dès l'antiquité. 

Dans l'autobiographie qui couvre son tablier, il dit qu'il a quatre-vingts 

ans, ct, de fait, l'artiste nous a fait un p01·trait des mieux réussis du vieux 

bonhomme. Il est accroupi, les mains étendues sur les genoux. La statue 

mesure un peu plus de 1 m. 5o cent. de haulem·. 

J'ai retrouvé enfin les socles des statues, et en voici la disposition sché­

matique: 

Porte. 11 -1 1 1 1 1 1 
• !l 3 r, 5 6 

1. Colosse de Tholmès III ( n" 2 du rapport). - 2. Colosse osiriaque de Thoutmès III ( n• 2 ) . 

- 3. Statue assise ( n• 3 ). - 4. Statue assise de Sebekhotep (n" !1 ). - 5. Statue d'Aménophis H 
( n" 5 ). - 6. Site probable de la statue n• 7 du rapport, actuellement recouvert par la stèle 
n• 11. - 7. Colosse de r,ranit ( n• 1 o ). - 8. Colosse osirien ( n" 9 ). - 9. Statue cl' Amen­
holep, fils de Ha pou ( n" 1 (j ). - 1 O. Statue d'Ousirtasen flà-snofir-ab ( n• 13 ). - 11. Site 
de la stèle qui, renversée aujourd'hui, recouvre l'emplacement dela statue n• 7 du flapport. 

Les mot·ceaux des statues bt·isées sc rajustent tous : on pourra aisément les 

assemblet· ct reconstituct· l'ensemble monumental qu'il y avait en cet endt·oit 

à l'origine. 

§ V. ÉTUDE DE LA POI\TJ<: DE GI\ANIT DU SEPTifhiE PYLÔNE. 

Le dés01·drc des hlocs de gi·nnit dnns ln baie de la pol'le du septième py-
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lône était indescriptible. J'essayai, cependant, de me fraye~· un passage à 
travers la masse, et je fis reti1·er péniblement des hlocs dont l'un ne pèse 

pas moins de dix-sept tonnes. Ce n'est pas d'ailleurs, tant s'en faut, le plus 

gros de ceux dont Thotmès III s'est servi pour construire ce septième py­

lône. Une pierre de la paroi ouest mesure G m. 55 cent. sm· t m. 77 cent. 

soit tt mc o 6 et pèse plus de trente tonnes. Quoi qu'il en so.it, ce bloc de 

dix-sept tonnes prit hientôt une importance capitale pom· la suite de nos 

recherches, et je le désigne1·ai déso1·mais par Z. L'une des faces, ohli(JUe, 

po1·tait une rep1·ésentation composée de deux pm·ties. A gauche, entre deux 

éno1·mcs palmes supportées chacune par le tétard de grenouille ' posé sm· 
le sceau Q d'éternité, courait une colonne d'hié1·ogl yphcs large de o m .. 6 5 c.; 

à d1·oite, la déesse Nouît, assise, présentait le- smmonté des~ f 1· Sur la 
face verticale un reste de. tahleau subsistait, dont je n'ai pas à m'occuper 

actuellement. Tout considé1·é, il me parut p1·obablè : 1 o que celle picl'l'c ap­

partenait au montant Ouest du septième pylône, face nm·d; 2" que les mon­

tants de la pm·te étaient décorés, sm· les bords, d'une lm·ge han de verticale 

d'hiéroglyphes limitée par deux palmes' puis' à rrauchc ct à di·oile' d'une 

série de tableaux où l'on voyait des· divinités étagées au-dessus de Thot ct 

de Safkhit-Aboui ' écrivant sur les palmes. Pm· mal hem·, il n'était pas 

facile de détermine1· quelle place occupait chac.un de ces tableaux, dont je 

rcnconb·ais à chaque instant les fragments épars. Tout ce que je pus tire1· 

du bloc Z, c'est que la ligne verticale d'hiéroglyphes portait le groupe de 

sian cs 7111 , ct que le fmit du mur présentait un angle de 7 3 dcgTés avec 

l'horizontale. Cependant plusieurs f1·agments de l'inscription mentionnée au 

début de ce rappol'l Olsorlaicnt de tcr1·e, et parmi eux, le 7 octob1·c, un bloc 1 
qui portait sept tronçons de lignes et qui était haut de 2 m. 2 2 cent. Les lex les 

ainsi recueillis mc confirmèrent dans l'idée que nous nous trouvions sur la 

piste d'une insc1·iption historique inédite de Thotmès III; mais, cc qui mc 

réjouit davantage, ce fut de voi1· que, sur l'autre face, oblique, du hloc 1, 
on voyait un morceau de la palme et des hiél'oglyphes semblables à ceux 

du bloc Z. J'en conclus aussitôt que nous n'avions pas affait·e à une stèle, ainsi 

. que je l'avais d'abord espé1·é, mais que le montant Est de la porlc devait avoÏI· 

eu, sur ·sa face intériem·e Ouest, la geandc inscription dont nous détcl'l'ions 

(Il Voi1· plus haut, p. 267 dn tll'éscnl volume. 
An1w./e•, 1 !JO 1. 



les t·cslcs ~'p•u·s . Enfin , le t 3 octobre, nous allcir,nimcs les blocs cncot·c en 
place, cl je consta tai que je ne m'étais pas lt·ompé flans mes Mductions. 
ThoL cL Safkhit-Aboui •' laient là, qui écrivaient sur les lonr,ues tir,es ()e mil­
lions d'années cl, arec eux' le haut des lip,ncs de la e•·ande insct·iption 
attendue. 

Vous mc pcrmcltt•ez de meUre ici une copie des lexies rr•·a,•és SUl' la 
t;t'<llldc picn c qui permel de \'OÎt· que l'inscription élaiL ara\'éc sur 1111 

monlnnl de pot·tc de pylùne en waniL , sans doute la a•·ande pot·te du VIl• 
pylône. 

1 1 1 --1 1 1 

J'al'l'Î\'ai ù I'accot·tlcr rapidement le fraumenl donl j'ai parlé plus Laut , 
U\'eC tt·ois des llOU\'CUUX ft·aamenls A' n' c' sot·tis des fou illes cl avec le 
haut des lianes du texte demeuré en place. Voici le texte de ces fragments : 
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c. 

7 ~ ~ r: • .. --
· ~ 1 ~ ~ ~~ ~~\f 

~ !\l 
D. 

~ -" <=> 
~ 

<=> .. -J -
1 <=> • O - ~ ~ •:: <=> <=> A. 

)f .:r AJl 

--~ 
~ 
e .. -t~ .. 

~ •:---
Je les •·établis ainsi au-dessus du texte dcmem·é en place : 

Il ~ · ""' <=> c 7 ~ ~ r: ~ ~ 

J - -.. - ~ --.. 1 <=> • 0 -. ~ ~ Ln :::: · ~ 1 ~~ ~ 

~~ )f <==> 

:r -- ~· !\l ~ -- .. ;1 I:'"J 1 

~ - 1 - JJ ~ - -
41!:>-

·~ 
<=> 

r); 
41!:>- r· z ~ - ~ 1 - n !rr !~ ~ -- T 

~ 
~ 

0 41!:>-.. - Je;; ~ ~ 
/1 -- - -- tl .. 

Par malheur, les ault·cs picr•·es ne mc fournissaient que des débris de légen­
de sans connexité apparente , le bloc Z les signes • 11 ffi de la face oblique, 
un aull·c ~ 1 ~. un ll·oisièmc, JHH'mi les amscments, i ~ 2 ~. Le 2 t , 

l'idée rrie vint d' étudie•· la pot'Le de Shaba ka au temple de Ptah Théhain, espé-
,s. 



- 2ïG -

rarll <pJc l'or·dr·c de supcr·posil ion des lahlcam (lui la décor·cnt me SU(lW~ r·er·aiL 
quel<JUe idée. J'y vis en effet, de chaque côté dela haie le lex le ci-contr·efjr~ 

ïï: n t:::~ r-:-oommm~ 1 !1~\ t~ r~~ }-~r:::J 
où llgul'aienl les tr·ois (p·oupes cités plus haut, et cel.le formule assez connue, 

~ ·~ ~~·f ~ ~ ~ ~ ~ ~ ·~·~· ~ ~ ~=z~~·f ~~ 1: 
- ~ ~.,~J~~Ië 

<[UC la pauvt·clé de mes documents ne m'avait pas pet·mis de devinet·, me 
foumi~ le moyen de classer les textes que je relrourais. Partant de ceLte 
pr·emièt·e conslalation, je suis pm·venu à établit· que : 
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1 o La hautem· du montant devait. être à l'01·iHine d'crwir·o11 1 3 mètr·c:;; 
2° La lurgeur du pilier sudequell'inscriplion qui nous occupe esl amvée 

est de 3 m. lJ 5 cent. à la hase et de 1 m. 5o cent. sous plafond; 
3o La partie infétieute du hloc I sc lroÙI'ait à 8 m. 8G c. au-dcssusrlu sol; 

~~~p-~~~~@=~r-IJ~@~3~~~~ 
~eaHf12JA- ~ · ~lli:~I::I~~II 

tto Toute la face Ouest du pilier était couver·Le de cc Lex te, dont les signes , 
mis bout à hout , représentemient une colonne large de o m. t4 cent. et 
lonww de plus d f~ :1 no mètr·es; 
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5• La plus unwde lacunc mesu•·e 5 m. 88 cent., mais elle est, jusqu'à 
p•·ésent, génél'Ule dans toutes les lignes placées entl'e le texte en place et le 
hlocl; 

G• l.e texte du bloc 1 fa it pa l'lie des lianes 8, 9, 1 o, 1 t, 1 2, 1 3 et t4 ; 
7" Le haut de lu ligne ·1l1 doit correspondre au ])as de la ligne t3. 
Je ne perds pus l'espoit· de tt·ouvcr cncot·e des ft·agmenls de cc texte 

précieux, dont , malheureusement, le salpêtl'e a rongé ln pm-tic infét·icure. 
Le g•·anit sm· lequel il est g•·a,•é tombe en poussière et, dans ln copie 

que j'en ai faite , je n'ai pu sauvet· plusicm·s signes <Ju'en me servant du moule 
fortuit que la tene de remhlai avait formé. On le ll'ouvera aux pages 2 j6-2 7ï, 
tel que j'ai pu le reconstituer en pm·tic jusc1u'à présent. 

D 

c 

La po•·te du pylône VH n'avait qu'un ballant, 
pivotant au point A. On profita de celte circon­
stance pout· déco•·et· la face du montant ouest 
qui rcga .. de vers l!Qpest, de has-t·elicfs com pa­
t·al>les aux meilleurs de ceux <JUÎ oment le pylône 
d'Harmhabi. Ils sont malheureusement fot·t en-
clommagés. On apet·çoit. encot·e en place la moitié 

Il l_ d'un g•·ancl tableau, exécuté au double de la 
urandeut• naturelle, Ct <JUi monll·e d'une pal'lle 
roi amené par Horus et Thot vers le N01·d, 

d'autre pnl'llc dieu embrassé pm· Amon. Au-dessous, en Il , dans une scène 
nsm·péc par Séti II, le t·oi agenouillé reçoit des milliet·s de panégyries d'Amon 
assis ct de Ma out debout dei'I'Ïèt·c le souvet·ain. Der•·i.èrc Amon et Khonsouqui 
pt·end le Litre de~ ~ ~ f Ô • ::. ~ ! i • +, en C ct en D on a creusé, ù 
même le g•·anit , deux. chapelles scml>lables à celles que l'on rcmm·quc :'t Déir 
el Bahm·i. cl au temple de Ptah thébain. Elles sont d'une tt·ès belle facture, 
am: cartouches de Thotmès If[. Le remhlai cache encore toute la pm·tic 
mét·idionale du pylône; nous avons pom·tant enlevé déjà au moins l1 ,o o o 
mèll·es cubes de tel'l'e ct de délwis. 

Voici , pour tet·mi ne1·, <fuclques ft·auments de la même inscription 
auxquels je n'ose encore assigne!' une place. Ils ont été Lt·ouvés devant la 
porte du vn· pylône face nol'(!. La largcm· des lignes est de 0 m. 1 3 5 mill. 
La hauteur des ~ est de o m. 1 o cent. 

Ft·agments E et l". Le texte est gt·avé de d•·oitc à gauche. Le rapproche-
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ment de ces deux fragments est cct·tnin. Les ht·isures coïncidenl entièrement. 

E. F. 

l"ragmenl G. Fragment H. 

} 
~ ) ~ -~ <==> !1 ~ - ... ~ 

~ 

T - --=- 7 - alli -JI....-- ~ - 11 l<\.-..._ ~ ~-

~ ® ... ~~ - w 

~ ) =-= 
~ Il& 

!~~ 
1 1 1 -~ ~ 
~ 

~ 
..J.J. ... 

l<\.-..._ 
Il T -

... ... , . 
- 0 1 

-... -~~1"~'1 

r.;)j~ 

1111 ~ 
'--.. 

rrn _ 
!;T 

~ 

~~ €) ...... 
~ ..c:: 

~~ .A.--1 --,) ~ 
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§ VJ. Ft:nMwruJ~t: n.:s TERRAINS ou n:~tru: n·A~tON. 

J'ai, selon vos instructions, complété de mon mieux la clôtm·e des tet·-
. rains antilJUes du temple d'Amon. Des p01·tes ou des grilles de bois ont été 

' placées partout dans les baies antiques et, depuis deux jours, la prise du 
sébakh au Moulgattah, d'ailleurs épuisé, a été m-rêtée pour êh·e rep01·tée 
le long extérieur des mm·s d'enceinte. La bt·êche par laquelle les paysans 
passaient de ce côté à été bouchée pat· un mur de bt·iques crues très suffi­
sant. Un seul point reste faible, entre le neuvième et le dixième pylône. 
Le long du mur d'enceinte Ouest sc trouvent sept palmim·s appat'tenant a~ . 
nommé Husséin Mahmoud Kenzi. J'ai été m·t·êté par cet obstacle, et je n'ai 
pas pu dégager les restes de la muraille sur lar1uelle ils poussent (1). Je vous 
prie, Monsiem· le Dit·ectem Général, de hien vouloir prendre les mesures 
nécessai1·es pom qu'ils dispm·aisscnt le plus rapidement possible. 

§ VJI. ÉTAT ACTut:J, nu n:~tru: t:T CŒlPOHTEMENT J)};s K\UX J>'JNFILTIIATION. 

Les infiltrations de cette année sont infé1·iem·es de niveau à celles des 
deux années pt·écéclentes t 899 et 1900. Ce n'est pas une raison pour que 
nous elevions nous sentir entièrement rassurés, cnr, malgré lem· bns 
niveau, les caux cl'infiltt·ation sc sont répnnducs dans 'luelques pm-tics du 
temple. Le rell·ait, commencé depuis le 2 1 octohre, n'amènera, espél'Ons­
le, aucun affaissement dans les sous-sol, mais il produira ces effiorescences 
de salpêlt·e dont nous connaissons trop bien les effets pemicieux. 

Kamak, le 3 1 octobre 1 900. 

P l Les palmiers ont été achetés, pnis 
abattus, m1 mois de novcmbl'e 1 !)O 1 , ct 

G. Lt:GIIAIN. 

•·ien ne nous empêche plus de complétc•· 
la clôture sur ce poinl. - G. M. 




